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SUBARU RIVE-SUD
GREENFIELD PARK

SUBARU SAINT-HYACINTHE
SAINT-HYACINTHE

SUBARU REPENTIGNY
REPENTIGNY

SUBARU DES SOURCES
DOLLARD DES ORMEAUX

JOHN SCOTTI SUBARU
SAINT-LEONARD

SUBARU SAINTE-AGATHE
SAINTE-AGATHE DES-MONTS

CONCEPT AUTOMOBILES
GRANBY

CARREFOUR SUBARU AUTO
SAINTE-ROSE, LAVAL

LACHUTE SUBARU
BROWNSBURG

SUBARU DE LAVAL
ADM AUTOMOBILES

SUBARU AUTO CENTRE
MONTREAL

SUBARU SAINT-JÉRÔME
SAINT-JERÔME

JOLIETTE SUBARU
JOLIETTE

Collez à la route avec le légendaire système à traction intégrale
symétrique à prise constante de Subaru. www.subaru.ca
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ÉLECTIONS 2007

ANDRÉ NOËL

Christophe Ayad, journaliste au
quotidien français Libération, ne
comprend pas comment Robin
Philpot, candidat du Parti québé-
cois, puisse prétendre ne jamais
avoir nié le génocide des Tutsis au
Rwanda. M. Ayad a une connais-
sance directe de cette controverse.
En 2004, il a présenté M. Philpot
comme un auteur négationniste.
M. Philpot l’a accusé en diffa-
mation : le tribunal a rejeté sa
plainte, soulignant qu’on pouvait
très bien utiliser ce qualificatif à
son égard.

Joint à Paris hier, M. Ayad a dit
qu’il avait pris connaissance de
la controverse au Québec. Jeudi
dernier, La Presse a publié un arti-
cle sous ce titre : « Un candidat du
PQ nie le génocide rwandais ».
Dans un communiqué et à la télé-
vision, M. Philpot a dit que ce
titre était mensonger. Un propos
qu’a repris le chef du Parti qué-
bécois, André Boisclair.

« Je m’étonne que M. Philpot
prétende ne jamais avoir nié le
génocide des Tutsis au Rwanda,
puisque c’est de cela qu’il s’agit,
a dit M. Ayad, responsable de la
section Afrique à Libération. C’est
le seul qui est reconnu par l’ONU

et la communauté internationale.
Il y a eu évidemment des massa-
cres de Hutus, mais, concernant
les Tutsis, M. Philpot évite le mot
génocide et ne dit jamais que ce
sont eux qui étaient visés. »

Le 6 avril 2004, lors de la
commémoration du génocide, M.
Ayad a publié plusieurs articles
sur le Rwanda et signalé qu’une
association rwandaise hutue
tenait un colloque le jour même
à la Sorbonne, « où plusieurs
auteurs négationnistes sont invi-
tés ». « Un colloque, ajoutait-il,
où nulle part le mot génocide
n’apparaît... »

Débouté deux fois
M. Philpot et un autre auteur,

Charles Onana, ont porté plainte.
Après enquête, le Tribunal cor-

rectionnel de Paris les a déboutés.
« Le fait qui leur est imputé
– être des "auteurs négationnis-
tes" – ressortit exclusivement au
domaine des idées et des opi-
nions, puisque c’est leur convic-
tion sur la tragédie du Rwanda,
le résultat de leurs recherches et
la thèse qu’ils en ont tirée, telle
qu’elle a été livrée au public dans
leurs livres, qui sont, certes péjo-
rativement, qualifiés de la sorte »,
a tranché le tribunal.

« Le livre de M. Philpot, Ça
ne s’est pas passé comme ça à Kigali,
est décrit, en quatrième page de
couverture, comme une "bombe
dans le rayon interprétatif réservé
à la tragédie rwandaise", ajoute le
tribunal. Il y est exposé que les
recherches de l’auteur lui permet-
tent de "démontrer non seulement
que la première version (des évé-
nements) est archi fausse, mais
qu’elle a été édifiée pour occulter
les vraies causes de la tragédie et
protéger les criminels". »

MM. Philpot et Onana ont
porté la cause en appel, et ont
encore perdu.

Un négationnisme « récurrent »
Christophe Ayad a gagné le

prestigieux prix Albert-Londres
pour des reportages au Rwanda

en 2004. C’est un spécialiste
de ce pays. Il affirme que M.
Philpot ne s’est pas contenté
d’écrire des livres, mais
qu’il est « très militant »
depuis des années pour nier
le génocide des Tutsis, lors
de conférences en Afrique
et en France, avec d’autres
négationnistes. « Il n’a pas
nié le génocide au détour
d’une ligne, c’est quelque
chose qui est récurrent chez
lui », dit-il.

Le matin de la publication
de l’article de La Presse, André
Boisclair a dit qu’il n’était
pas au courant des positions

de M. Philpot, candidat dans
Saint-Henri—Sainte-Anne. « Je
suis étonné que le parti n’était pas
au courant de ses positions, qu’on
trouve un peu partout sur Inter-
net, pas seulement sur le Rwanda,
mais aussi sur les États-Unis. Je
suis étonné que le PQ n’ait pas été
au courant, parce que ce n’est pas
une position annexe. »

En 1994, environ 75 % du
million de Tutsis habitant le
Rwanda ont été éliminés en 100
jours, entre autres par les mili-
ces hutues extrémistes formées
par l’ancien président rwandais
Juvénal Habyerimana (à qui M.
Philpot dédie son livre). Le géno-
cide rwandais est un des quatre
génocides du XXe siècle recon-
nus comme tels par les Nations
unies.

EN FRANCE

Philpot peut
être qualifié
de négationniste

ARIANE LACOURSIÈRE

Pour attirer les touristes dans
sa région, il y déménagera le
mont Royal, le Casino et l’ora-
toire Saint-Joseph. Pour élever le
niveau de l’éducation au Québec,
il construira des écoles plus hau-
tes. Le candidat indépendant qui
se présente dans Borduas, au sud
de Montréal, n’est pas un politi-
cien comme les autres.

Vêtu d’un complet noir, d’une
cape blanche, d’un masque de
cochon et d’un haut-de-forme,
Super Cauchon tentera de se faire
élire le 26 mars.

« Plusieurs électeurs sont pré-
sentement insatisfaits du choix de
candidats. Au lieu d’annuler leur
vote pour montrer leur méconten-
tement, j’invite ces personnes à
voter pour moi ! » dit le candidat.

Super Cauchon, de son vrai
nom Luc Cauchon, s’est fait
connaître en réalisant des exploits
comiques sur les ondes de la sta-
tion de radio CKOI, où il travaille
avec les Justiciers masqués.

Fatigué de se « faire bullshiter
par les politiciens », Super Cau-
chon, 32 ans, a décidé de poser sa
candidature et de séduire l’électo-

rat avec des promesses absurdes.
S’il est élu, il promet entre autres
de faire tirer son salaire de député
parmi ses électeurs.

Il compte aussi forcer tous les
employés du gouvernement à
adopter le prénom de Jean-Guy
pour que les citoyens sachent
toujours à qui s’adresser dans les
bureaux des ministères.

« Si jamais je rentre à l’Assem-
blée nationale, j’irai travailler
avec mon costume. Peut-être
qu’alors les gens comprendraient
qu’il est temps que la façon de
faire de la politique change »,
rêve Super Cauchon.

De son propre aveu, remporter
les élections dans le château fort
péquiste de Borduas ne sera pas
facile. D’autant plus que Pierre
Curzi se présente contre lui.

C’est la deuxième fois que
Super Cauchon participe à une
campagne électorale. Lors des
élections municipales de Mon-
tréal de 2001, il avait brigué la
mairie. « J’étais arrivé troisième
avec 10 000 votes. C’est ça qui
m’a donné l’idée de me présenter
aux élections provinciales, dit-il.
Et je n’écarte pas l’idée de me
présenter au fédéral. »

Super Cauchon
promet l’absurde
Le farfelu se présente dans Borduas
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EN BREF

LouisChampagne
s’excuse... et en remet
Le controversé animateur de radio
du Saguenay Louis Champagne
a offert comme prévu, hier, ses
excuses publiques pour ses pro-
pos homophobes. Mais s’il a fait

amende honorable sur les ondes,
il en a remis dans un texte publié
dans Le Quotidien. M. Champa-
gne y soutient avoir le « droit de
penser autrement » et répète que
l’épisode des derniers jours est
un bon exemple de la difficulté
d’exprimer des idées divergentes
de celles des « pseudo-intellec-
tuels ». M. Champagne écrit que
« l’incident des « tapettes » n’est
qu’anecdotique et, vous l’aurez

bien compris, oser soulever la
question incluant ce mot et sou-
levant la possibilité que les tra-
vailleurs de ma région n’ont pas
la même pensée rose bonbon à
propos des homosexuels que les
artistes du Plateau équivaut à un
sacrilège pour une certaine intelli-
gentsia. Poser un tel type de ques-
tion est devenu un " crime contre
l’humanité" passible de lynchage
public immédiat. » —PC

« Il n’a pas nié le génocide
au détour d’une ligne,
c’est quelque chose qui
est récurrent chez lui.
Je suis étonné que le PQ
n’ait pas été au courant,
parce que ce n’est pas une
position annexe. »
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